
.
:

.
;

m
.

-
.

'
a

.
‚

v
.

'
.

_
s

.
-

 
—

=
'

_
ù

-
 

- - 
' 

" 
s

e
s

—
:

$
…

 
-

'
-

 
“

(
w

—
‘

 

APPROFONDISSEHEHTS SUR LA CO-VAR DOUBLEHENT CQNSONANTIQUE DANS CERTAIIANÈHËÈAIË‘E‘CRËSÊO 
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T&LIENS 
Amedeo De Dominicis 

Université de Pise, I ta l ie 

In [1 ]  dABSTRACT 
an [ 2 ]  I show in some I ta l ian dialeggstth: occurrence o f  the phono— logical phenomenon called Raddoppiamento Fonosintatti— co (+RF) i s  marked by an F0 contour; i t  d i f f e r s  from the one which is superimposed upon the contexts where the RF lacks ( - R F ) .  These tonal features are not redundant kind. For thïî  _purpose, I propose an experiment dealin g w i t  synthetic speech. The goa? i s  to ve r i f y  i f ,  by 1:23: fying F0 upon +RF con— s,  speakers reco —RF and vice versa. gnize a 

à .  HYPOTHESES 
ans [ l ]  e t  [ 2 ]  e l 'hypothèse suivaätefroââââ de nombreux dialectes, le RF sera i t  conditionné par le  contour intonatif r e la t i f  au contexte phonologique immédiatement contigu & la  consonne a f f ec tée  par le  phénomène (contexte V$C:V)  La nature de ces t ra i ts  intonati f s  e s t  contrastive c ' e s t  & dire qu ' i l  n 'ex iste pas un seul contour tonal du RF qui soit.  valable pour tous l es  dialectes: dans chaque dialecte, la manifestation du RF ( e  contextes VÇC:V)  es:  accompagnée d '  

intonatif  undifgîîzâïï toutefois & l'intérieur d'un 

même dialecte, ce con e s t  tout & fa i t  different”: celui. qui accompagne les contextes phonologiques où le  RF ne se manifeste pas (contextes VQCV). 
Les travaux cités laissaient en suspens Inn question: celle qui concerne l e  statut théorique soit du contraste tonal entre contextes ViC:V e t  ViCV soit de la  relat ion entre ce contraste e t  le phénomène du RF & l ' in tér ieur  d 'un même dialecte. - I l  s 'agit d'étab l i r  s i  le  contour intonatæ-L-‘f es t  simplement un trait redondant du RF. ou bien s ' i l  es t  — comme je  le 

crois - un trait distinctif e t  une contrainte de la 
manifestation du RF dans le 
cadre d 'un dialecte donné. Ici je me propose de rendre compte de la vérification 
que j ' a i  conduite a ce su je t .  

2 .  MATERIAUX 
Les matériaux ut i l isés sont trois phrases extraites de l'enregistrement du récit populaire de "Saint Pierre 
e t  le jambon” (de [ 3 ] :  2 7 5 ) .  Le réci t  est produit par la voix' d 'un locuteur parlant le  dialecte d'Introdecqua ( A 0 ) ,  dans les Abruzzes. Introdacqua est  un village où le dialecte e s t  encore for t  enraciné. 
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A la suite d'un travail 
d'analyse spectrographique 
que j ' a v a i s  conduit dans ma 
recherche précédente sur ce 

dialecte [ l ] ,  j ' a v a i s  
remarqué que dans l a  plupart 
des cas la  s i tuat ion e s t  l a  
suivante. Le type VfiCV e s t  
l i é  & un contour de F0 plat, 
tandis que le  type V#C:V 
l ' e s t  au ton descendant. 

Le corpus se base sur 
un exemple du type V#CV 
( ' a ä p a ) :  / tu p rasot ta  ne j 
' a  parduta prOprja nafuna/ 
( ” ce  jambon, vraiment 
personne ne l ' a  perdu"); e t  
un exemple du type V#C:V 
( a # ' j j e ) :  I r i j ' e t t  a ' j jesa 
'krajta/ ( " i l  retourna & 
Jésus—Chr is t ” ) .  

3 .  EXPERIENCE 
30 su je ts  ont part ic ipé & 
l 'expérience. C'étaient tous 
des habitants d'Introdacqua, 
âgés de 27 & 80  ans. I l s  ont 
é t é  c lassés  dans t rois 
groupes d'âge, établis par 
certaines conventions: 10 
" jeunes" ( 5  hommes e t  5 
femmes), de 27 & 35 ans: 10 
"adultes” ( 5  hommes e t  5 
femmes), de 36  & 45  ans; 10 
"personnes âgés"  ( 5  hommes 
e t  5 femmes),  de 46  & 80  
ans. 

Chaque su je t  a écouté 3 
couples de phrases. Les 
phrases avaient é t é  
partiellement manipulées, & 
l ' a i de  d 'un  éditeur de 
parole synthétique, en ce 
qui concerne l e s  valeurs de 
durée e t  de F 0 .  Ces valeurs 
ont é t é  opposées du point de 
vue de leurs e f f e t s  
percept i fs .  

Le gggglg_l se base sur 
le  matér ie l :  I r i j ' e t t  a 

'}jess 'kroftal. La phrase 1 
est  le signal original a ton 
descendant sur lafi ' i ie l .  
donc un exemple du type 
VÜC:V ( c f . [ 1 ] ) ;  la phrase 2 
présente une modif icat ion du 

ton sur Iai ' j je/  qui es t  
ascendant, tandis que la 
durée de la  consonne 
af f r iquée ( j )  res te  
inchangée. 

Le gggglg__z se base 
toujours sur I r i j ' e t t  a 
' j jesa 'krajtal. Dans la 
phrase 1 le ton sur la i ' }§e/  
e s t  inchangé: i l  es t  
descendant: par contre, la  
durée de la consonne 
af f r iquée ( j )  es t  modif iée: 
elle est  réduite de moitié. 
Dans la  phrase 2 l e  ton sur 
Ia t ' j j e /  es t  modi f ié :  il es t  
ascendant; la  durée de la  
consonne af f r iquée ( j )  es t  
inchangée. 

Le gogglg ; se base sur 
le materiel IItu prasotta ne 
j ' a  parduta preprja 
nzfunal. Dans la phrase 1 le 
ton sur l 'a#parduta/ est  
modi f ié :  descendant: la 
durée de l a  consonne 
occlusive ( p )  es t  inchangée. 
Dans la  phrase 2 l e  ton sur 
l 'afiparduta/ est  inchangé: 
i l  e s t  p lat ;  en revanche, la  
durée de la  consonne 
occlusive ( p )  e s t  modi f iée:  
el le a é t é  doublée. 

Aprés  avoir  écouté le  
couple 1, l es  su je t s  
devaient indiquer la  phrase 
où l i l  dans la ' j jesa/  est  
plus long. I l s  devaient en 
fa i re  autan avec le  couple 
2 .  Par contre, aprés avoir 
écouté le couple 3, i ls  
devaient indiquer la  phrase 
où lp /  dans l ' a  perduta/ es t  
plus long. 

4 .  RESULTATS ATTENDUS 
Le but de ce t te  expérience 
est  de vér i f ier  si ,  par 
suite d'une modification de 
l ' in tonat ion sur les 

- con tex tes  +RF, les su je ts  
arrivent & percevoir un —RF 

e t  vice versa. _ 

La réponse attendue es t  
toujours la  phrase 1 dans 

l es  t ro is  couples. 
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5.  RESULTATS 

Tableau 1: TOTAL. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Abst Couple 1 17 ( 57%)  2 ( 6 % )  11 (âgäion gouple 2 11 (37%)  4 (13%) 15 ( 5 0 % )  ouple 3 14 (47%)  7 ( 2 3 % )  9 ( 3 0 % )  

Tableau 2 :  JEUNES. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Ab Couple 1 4 ( 4 0 % )  0 6 :znlon 
2h 2 f  3h 3 f  Couple 2 4 (40%) 0 6 (60%) C 2h 2 f  3h 3 f  ouple 3 2 (20%) 4 (40%) 4 (40%) 
2h 2h 2 £  In S t  

Tableau 3 :  ADULTES. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Ab t Couple 1 5 ( 5 0 % )  0 5 ?Säzfion 
5 f  5h Couple 2 0 Îh (20%)  8 ( 8 0 % )  

I f  4h 4 £  Couple 3 5 ( 5 0 % )  2 ( 2 0 % )  3 ( 3 0 % )  
5 f  2h 3 f  

Tableau 4 :  PERSONNES AGtES. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Ab Couple 1 8 ( 8 0 % )  2 ( 2 0 % )  0 stention 4h 4 f  1h l f  Couple 2 7 (70%)  2 ( 20%)  1 ( 10%)  Cou 1 3 3h 4 f  1h l f  1h p e 7 ( 7 0 % )  1 (10%)  2 ( 2 0 % )  - 4h  3 f  1h 2 f  

Tableau 5 :  HOMMES. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Ab t gouple 1 6 ( 4 0 % )  1 ( 6 % )  8 Î5î ï î ion coupîe 2 5 ( 3 4 % )  2 (12%) 8 ( 5 4 % )  oup e 3 6 ( 4 0 % )  5 ( 3 4 % )  4 ( 2 6 % )  

Tableau 6 :  FEMMES. 
Ph 1 Réponses 

rase Phrase 2 Ab t t Couple 1 11 ( 7 3 % )  1 ( 6 % )  3 Î2 Î2 )1on Couple 2 6 ( 4 0 % )  2 ( 1 2 % )  7 ( 4 8 % )  Couple 3 8 ( 5 4 % )  2 (12%)  5 ( 3 4 % )  
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On formulera les 

remarques suivantes: 
- Une forte abstention 
surtout chez les " jeunes" 
e t  les "adultes” (en 
particulier "hommes" plutôt 
que ”femmmes"). 
- Un fort matching des 
résultats obtenus avec ceux 
qu'on attendait, en ce qui 
concerne la catégorie des 

”personnes agées". 
- Noindre abstention e t  

meilleur matching avec les 

résultats attendus, en ce 

qui concerne les réponses 
de la catégorie “femmes" 

par rapport a cel le des 

"hommes”, mais seulement 

dans la catégorie d'age 
“adultes". 

6 .  CONCLUSIONS 
— L'hypothèse es t  validée 
du moins dans le groupe 
”personnes agées" .  
- Naturellement les 
résul tats obtenus sont plus 
eloignés de ceux qu'on 
attendait dans le cas du 
couple 2 e t  encore plus 
dans le cas du couple 3 .  
Hals tous ceci ne constitue 
pas un problème, car la  
complexité de la  tache 
croi t  dans le couple 2 e t  
surtout dans le couple 3 .  
— I l  faudrait se demander 
pourquoi les résul tats  sont 
aussi di f férents entre 
”personnes agées" d 'un côté 
e t  "jeunes—adultes” de 
l 'autre. 
En outre ces données 
montrent une dif férence 
frappante entre les 
réponses des hommes et  
celles des femmes du groupe 
"adultes". 
Probablement, il s ' ag i t  
simplement . d'une issue 
classique des études 
dialectologiques e t  
sociolinguistiques: 
a )  la norme dialectale est  
gardée plutdt chez les 
locuteurs plus agée: les 
autres, plus jeunes, 
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présentent des 
interférences aVec la  langue 
standard. 
b )  l es  femmes montrent 
généralement. une at tent ion 
e t  un comportement 
linguistique plus soigné 
que les hommes, qu ' i l  
s 'ag isse de vér i f icat ions 
ayant pour ob je t  l a  
compétence linguistique 
standard, ou qu ' i l  s 'ag isse  
de semblables véri f icat ions 
perceptives ayant toutefois 
pour ob je t  l e  d ia lecte 
local ( c £ . [ 4 l :  91).  En 
particulier, dans un 
contexte social dominé par 
l 'émigrat ion masculine, 
comme celui d'Introdacqua, 
les femmes "adultes" sont 
l es  seules qui restent e t  
gardent la  norme 
dialectale, que les  hommes 
” jeunes" e t  "adul tes" ne 
maîtrisent plus car, en 
général, i ls  ne rentrent au 
village qu 'a  l 'occas ion des 
vacances. 
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